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1  Introduction 

Historique et localisation géographique de l’unité  

Historiquement, l’EA ALITHILA est le résultat de la fédération de cinq composantes qui représentent les 
différentes orientations de ses recherches en langue française, théorie littéraire, littératures (française, francophone, 
régionale  et comparée) et intermédialité. Il s’agit d’ACT (Analyse et critique des textes du XVIe au XIXe siècle), de 
Roman 20-50 (littérature française romanesque du XXe siècle), CEMD (Centre d’études médiévales et dialectales), 
CRLGC (Centre d’études en littératures générale et comparée), RECIFE (Études francophones). Tout en gardant leur 
spécificité, ces composantes travaillent ensemble selon des axes définis durant le dernier quinquennal Étude du texte 
dans sa spécificité (L’écriture et la langue) ; Étude des textes produits et de leurs conditions de production 
(Création) ; prise en compte du contexte  et de la relation avec les autres domaines du savoir (Textes et contextes). 

L’EA dépend de l’Université de Lille 3. Domaine universitaire du Pont de Bois, BP 60 149, 59653 Villeneuve 
d’Ascq Cedex. 

Pour l’essentiel, les enseignants chercheurs dépendent de l’UFR « Humanités », composante « Lettres 
modernes », de l’Université de Lille 3. L’EA partage avec l’UFR  deux salles de séminaire (Bâtiment A). 

Équipe de direction 

Mme Marie-Madeleine CASTELLANI, directrice 

M. Dominique VIART, directeur adjoint ; M. Karl ZIEGER, élu depuis septembre 2013 

Bureau (au 30 juin 2013) : 

Mme Anne-Pascale POUEY-MOUNOU (ACT) 

Mme Catherine GAULLIER-BOUGASSAS (CEMD) 

Mme Fiona MCINTOSH-VARJABEDIAN (CRLGC) 

M. Ahmed LANASRI (RECIFE) 

M. Yves BAUDELLE (Roman 20-50) 

Depuis septembre 2013 : Mme Martine REID (XIXe s., restructuration d’ACT) 

Nomenclature AERES 

SHS : Discipline principale : 5_1 Langues/Littératures anciennes et françaises, littérature comparée. 

Discipline secondaire 5_2 Littératures et langues étrangères, civilisations, cultures et langues régionales. 
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Effectifs de l’unité 

 

Effectifs de l’unité Nombre au 
30/06/2013 

Nombre au 
01/01/2015 

N1 : Enseignants-chercheurs titulaires et assimilés 4 1 40 

N2 : Chercheurs des EPST ou EPIC titulaires et assimilés   

N3 : Autres personnels titulaires (n’ayant pas d’obligation de recherche) 1 1 

N4 : Autres enseignants-chercheurs (PREM, ECC, etc.) 2 3 

N5 : Autres chercheurs des EPST ou EPIC 
(DREM, Post-doctorants, visiteurs etc.) 3 2 

N6 : Autres personnels contractuels 
(n’ayant pas d’obligation de recherche)   

TOTAL N1 à N6 47 46 

 

Effectifs de l’unité Nombre au 
30/06/2013 

Nombre au 
01/01/2015 

Doctorants 41  

Thèses soutenues 27  

Post-doctorants ayant passé au moins 12 mois dans l’unité * 1  

Nombre d’HDR soutenues 1  

Personnes habilitées à diriger des recherches ou assimilées 17 19 
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2  Appréciation sur l’unité 

Points forts et possibilités liées au contexte 

L’unité rassemble des enseignants-chercheurs qui sont individuellement de grande qualité, et pour certains 
d’entre eux de renommée internationale, en langues et littératures française et francophone, ainsi qu’en littérature 
générale et comparée, du Moyen–Âge au XXIe siècle, en appui sur d’indéniables compétences en histoire de la langue 
française des origines à nos jours. Aux importantes thématiques dont relèvent traditionnellement ces domaines 
(stylistique, esthétique, édition critique, relations histoire et littérature, étude des genres) s’ajoutent des 
problématiques innovantes en émergence (humanités numériques, littérature de jeunesse).  

La politique de publication est très active et donne d’excellents résultats tant en recherche fondamentale 
qu’en diffusion culturelle de grande qualité, en vertu d’une politique à la fois régionale, nationale et internationale. 
L’expérience éditoriale est de premier rang en France, l’unité étant associée à un certain nombre de grandes maisons 
d’édition nationales tant publiques que privées. L’équilibre entre publications maîtrisées localement, mais à 
procédures scientifiques strictes, et publications extérieures est à conserver. 

L’attractivité globale de l’unité se mesure aisément au nombre très satisfaisant de doctorants et de 
soutenances durant la période 2009-2013 (eu égard aux possibilités d’encadrement), mais également à une active 
politique de recrutement de jeunes collègues. 

Points faibles et risques liés au contexte 

Après la nécessaire restructuration interne qui a conduit ALITHILA à créer trois axes scientifiques à partir de 
cinq centres historiques (dont l’existence est rappelée en préambule de ce rapport), la phase actuelle conduit l’unité 
à renforcer la convergence organisationnelle qui pourrait permettre à la fois de préserver une certaine subsidiarité 
pour les grandes composantes et d’amener celles-ci à penser leur futur en commun. L’implication des membres de 
l’unité semble bonne au sein de ces trois grands axes, mais le dossier ne permet toutefois pas de s’en faire une idée 
claire, ce qui est regrettable.  

La gouvernance est susceptible d’être améliorée au moins sur deux plans : la configuration scientifique et sa 
lisibilité (difficulté du choix entre composantes historiques et axes nouveaux), la vie collective de l’unité encore trop 
réduite (incertitude sur le nombre réel des assemblées, circulation des informations, implication des doctorants, 
transparence collégiale des décisions budgétaires). 

Une réflexion reste encore à mener afin d’identifier les meilleures collaborations scientifiques possibles pour 
l’unité au sein de l’Université Lille 3, qui comprend des unités ou équipes pratiquant des recherches apparentées à 
celles d’ALITHILA. C’est le cas notamment des projets menés avec le CECILLE, STL et IRHIS, comme des collaborations 
avec d’autres unités dans les universités voisines (CALHISTE à Valenciennes). Les ouvertures pluri et interdisciplinaires 
annoncées doivent permettre d’aller plus avant. 

Le départ de plusieurs collègues qui jouaient un rôle moteur dans la configuration de l’unité et sa production a 
créé une incertitude sur la faisabilité des projets à venir. 
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Recommandations 

Il est nécessaire d’assurer la meilleure intégration possible entre les disciplines et domaines qui composent 
ALITHILA (langues, littératures, arts), et pour cela de faire en sorte que l’apprentissage mutuel des modes de pensée 
et des méthodes soit approfondi entre enseignants-chercheurs. Le renforcement d’axes transversaux aux domaines est 
indispensable à la cohérence scientifique attendue d’ALITHILA pour le nouveau contrat, notamment le développement 
des secteurs innovants déjà identifiés. 

Il est important de préciser la place et les rôles dévolus aux notions de « trans-sécularité » et de 
« transversalité » en regard de celles, plus académiques, de sécularité et de disciplinarité. 

Si les projets de diffusion numérique s’inscrivent bien sur le site web de l’unité, celui-ci est encore loin d’être 
complet et maintenu à jour par des enseignants-chercheurs formés à l’usage du numérique comme vecteur et 
support. 

Le comité d’experts encourage l’unité à mieux tirer profit de sa situation géographique-carrefour, afin de 
multiplier les partenariats avec les pays voisins et d’envisager ainsi de déposer des projets européens. 
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3  Appréciations détaillées 

Appréciation sur la production et la qualité scientifiques 

Les publications des membres d’ALITHILA sont très nombreuses, de nature variée (monographies personnelles, 
articles, nombreuses « conférences invitées » lors de manifestations nationales ou internationales), et de grande 
qualité dans leurs domaines respectifs (études grammaticales, littéraires et artistiques). 

Plusieurs revues importantes dans le domaine des recherches en littérature appartiennent en propre à l’unité 
(Bien dire et bien aprandre, Roman 20 50, Nord’) ; plusieurs enseignants-chercheurs dirigent des collections chez des 
éditeurs ayant vocation nationale et internationale ou font partie de comités de rédaction (et ce en plusieurs 
langues). La participation aux sociétés savantes est notable (Société des Médiévistes dirigée par un membre de 
l’unité, Réseau européen d’études littéraires comparées, Société Roman 20-50). 

Quelques thématiques nouvelles émergent dans les publications monographiques et collectives, dans un cadre  
disciplinaire (les « fins » de la littérature aujourd’hui ou « les intraduisibles en poésie » par exemple), ou 
interdisciplinaire (« Créer l’histoire », la littérature de jeunesse). 

La part tenue par les publications et la diffusion numérique s’est nettement accrue entre 2009 et 2013, ce qui 
est à remarquer très favorablement. 

Si les recherches fondamentales sont très présentes en termes d’édition critique (sur papier comme en 
numérique) concernant les auteurs classiques, modernes et contemporains, ainsi que par le biais d’importantes 
monographies et directions d’ouvrages - dont certaines font référence -, la présentation matérielle du dossier ne 
permet pas de s’en faire une idée pleinement satisfaisante, ni sur le plan qualitatif ni sur le plan quantitatif. La 
présentation du recensement bibliographique souffre en effet d’approximations qui nuisent à l’image d’une unité par 
ailleurs très productive (comptes rendus présentés comme articles, « à paraître » sans précision éditoriale, confusions 
de catégories, défaut de hiérarchisation,…). 

Appréciation sur le rayonnement et l’attractivité académiques 

La direction de deux ANR menées à terme lors du contrat quinquennal considéré («MythAlexandre », la 
création d’un mythe européen XIe-XVIe ; « Eurolab», « dynamique des langues vernaculaires dans l’Europe de la 
Renaissance » )  et la participation à « DIFDEPO » (entreprise consacrée à l’OULIPO), attestent pleinement de la 
reconnaissance des compétences de plusieurs animateurs scientifiques de l’unité. Elles ont eu leurs retombées, en 
termes notamment d’animation de séminaires ou de journées d’étude, ainsi que de diffusion des connaissances sur 
des sites web dédiés et dans d’importantes collections.   

Plusieurs relations européennes et internationales sont contractualisées, avec La Sapienza de Rome, 
l’Université du Québec à Montréal (UQàM), le Réseau EDITS sur l’imaginaire social (Université de Liège, Universités de 
Montréal dont UdM et Mac Gill). Plusieurs partenariats de longue date ont été instaurés avec des universités 
étrangères (Québec, Louvain) dans les domaines des études littéraires comme l’atteste par exemple la vingtaine de 
conférenciers étrangers invités. 

Plusieurs membres d’ALITHILA font partie de comités de rédaction de revues, dirigent des collections, 
encadrent des équipes nationales ou internationales, ont d’importantes responsabilités dans des sociétés savantes, 
nationales ou internationales, participent activement au CNU (sections 9, 10 et 73), aux comités de l’AERES depuis 
2009 ainsi qu’à de nombreux jurys nationaux (agrégation et CAPES), au Groupement d’Intérêt Scientifique « Genre », 
et à des Conseils scientifiques d’institutions culturelles, ce qui témoigne d’un rayonnement effectif et diversifié. 

Le nombre de thèses soutenues est tout à fait satisfaisant eu égard aux possibilités d’encadrement, ainsi que le 
nombre de doctorats en cours (41 pour 13 professeurs et membres habilités). Il est cependant souhaitable d’inscrire 
davantage de thèses en XVIe et XVIIe.  
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Appréciation sur l’interaction avec l’environnement social, économique et culturel 

L’insertion d’ALITHILA dans une dynamique culturelle nationale et internationale est pleinement démontrée 
par sa capacité à organiser des manifestations culturelles à large public (commissariats de plusieurs expositions 
régionales et nationales, rencontres intellectuelles et artistiques, festivals) comme par ses participations à des 
réseaux actifs (jurys littéraires et artistiques, entre autres) ; elle est attestée encore par des actions scientifiques 
régulières avec les grandes bibliothèques, musées et centres culturels internationaux (BnF, Bibliothèque Publique 
d’Information, Grand Palais, LAM –Musée d’art contemporain Lille Métropole), enfin avec les théâtres et cinémas de la 
Région Nord Pas de Calais (pour des créations comme pour des conférences). 

L’engagement de certains membres de l’unité dans la revue Nord’ est à encourager comme modèle de mise en 
valeur des patrimoines régionaux. 

Appréciation sur l’organisation et la vie de l’unité  

Le comité d’experts s’interroge sur le nombre réel de réunions (assemblées générales, séances du bureau 
restreint et élargi) qui ont eu lieu durant le présent contrat. À l’évidence, le fonctionnement d’ALITHILA en termes de 
collégialité et de représentativité des élus doit être amélioré. La présentation du dossier manque de clarté à cet 
égard. 

La configuration de l’unité,  que la superposition de strutures, composantes, axes et thèmes rend opaque - doit 
être clarifiée et mise en regard de l’exercice collégial de la vie de l’unité même. 

La rencontre avec les doctorants (dont on peut regretter qu’il n’aient été que 3 présents sur 41) a laissé 
entrevoir un certain nombre de problèmes de fonctionnement mais aussi d’attentes. Si plusieurs points sont 
positifs (délégation de création de journées d’études, soutiens réguliers et suivi de l’avancement des travaux, 
incitation raisonnable à la publication d’articles), plusieurs autres sont négatifs, en premier lieu la circulation de 
l’information en général et l’implication des doctorants dans le fonctionnement même des instances de l’unité. La 
mise à disposition d’un local dédié, éventuellement mutualisé, doit être envisagé. 

La mise en place récente d’un « conseil d’unité », à la demande de l’établissement, permettra sans doute 
d’apporter des solutions à quelques-uns des problèmes d’organisation, afin que l’unité ait un fonctionnement 
pleinement représentatif. 

Appréciation sur l’implication dans la formation par la recherche 

L’unité est très présente dans l’organisation de séminaires à destination des doctorants au sein de l’École 
doctorale Sciences Humaines et Sociales Lille Nord de France (ED 473), en collaboration avec la Maison Européenne 
des Sciences de l’Homme et Sociales (MESHS), sans oublier l’intéressant séminaire transfrontalier avec les Universités 
de Louvain et de Gand. C’est là manifestement un point fort d’ALITHILA. Un nombre appréciable de doctorants de 
l’unité participe à des ateliers de recherche à l’étranger, et qu’ALITHILA a largement participé à l’encadrement d’une 
centaine de doctorants algériens de l’École doctorale algéro-française (EDAF), maintenant Réseau Mixte Algéro-
Français. 

L’ouverture de Masters « Métiers de la littérature de jeunesse », « littératures et cultures européennes », 
« Métiers de la rédaction » à certains séminaires doctoraux, doit être saluée ainsi que le partenariat Erasmus avec 
l’Université d’Erfurt. 

Il est recommandé que des séminaires thématiques spécifiques, rassemblant enseignants-chercheurs et 
doctorants, portent sur les contenus des axes nouveaux afin de fédérer l’unité et de renforcer la cohérence 
d’ALITHILA. 
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Appréciation sur la stratégie et le projet à cinq ans 

Le comité d’experts constate que les composantes historiques formant l’identité originelle de l’unité 
constituent toujours un cadre de référence, alors que les axes demeurent encore bien souvent des horizons plus 
théoriques que concrets. Leur présentation souffre d’un excès de généralité et d’un manque de clarté. De plus, l’axe 
3, dans l’état du dossier, devrait être renforcé ou intégré aux deux précédents.  

En conséquence, il faut soit rapidement mener à terme la nouvelle organisation par axes, soit trouver un mode 
de fonctionnement redynamisant les composantes. Dans les deux cas, il est nécessaire que soient identifiés des 
projets précis pour la nouvelle période pluriannuelle qui s’ouvre, et qu’apparaisse une stratégie portant sur des 
thématiques bien circonscrites, ce qui devrait permettre aux tutelles d’envisager la pérennité des moyens (humains 
comme financiers). À cet égard les littératures du contemporain et de « l’ultra-contemporain » apparaissent au 
comité d’experts comme une singularité méritant d’être confortée. 
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4  Analyse thème par thème 
 

Thème 1 du bilan : « L’écriture et la langue » 

devenu dans le projet : « Circulation-Transmission (textes et langues) » 

Nom du responsable : Mme Marie-Madeleine CASTELLANI 

 Appréciations détaillées 
Ce thème s’oriente notamment vers les Humanités numériques, ce qui constitue une perspective d’avenir 

importante et permet une pleine intégration dans l’évolution conjoncturelle de la recherche en Sciences humaines. Il 
possède également une orientation ambitieuse, grâce à une participation aux éditions numériques du projet ANR 
Balzac qui correspond à l’un des axes de la MESHS. Il entre en synergie avec un master recherche consacré à l’édition 
de texte papier et numérique, mené conjointement avec le département des sciences du langage. 

Ce thème sera renommé « Circulation – Transmission (textes et langues » dans le projet ; cela correspond à une 
volonté de recentrage autour des questions d’édition et de traduction, permettant de rassembler des médiévistes, des 
comparatistes et d’envisager une orientation dialectale. Il se déclinera selon les deux composantes suivantes : 
« Édition et humanités numériques » ; « Échanges culturels et traduction ». La première comporte notamment un 
projet d’édition de mises en prose médiévales ainsi qu’un projet « Humanités numériques ». La seconde se consacre 
plus spécifiquement à la langue comme facteur d’échange. On retrouve la double revendication transséculaire et 
transgénérique (point de convergence de cet ancien centre de recherches), mais ce qui paraît intéressant, c’est la 
volonté d’interroger plus spécifiquement la possibilité de transmission d’un pays à l’autre, d’un genre à l’autre, d’un 
siècle à l’autre. Cette compensante se consacrera ainsi à certaines des traductions prévues pour la collection 
« Alexander redividus » ; aux traductions de Rabelais dans l’Allemagne du XVIe siècle ; aux relations culturelles 
franco-autrichiennes du XVIIIe  à 1938 ; aux traductions des formes poétiques (pour l’allemand et le japonais) ainsi 
qu’aux transpositions génériques (autour des « Romans en scène » notamment). 

 Avis global sur le thème : 

Ce thème est porteur et son homogénéité thématique est réaffirmée par la nouvelle appellation. Les 
différentes orientations ne sont certes pas équivalentes (certaines sont plus ambitieuses et plus approfondies comme 
les humanités numériques ou les relations culturelles franco-autrichiennes) ; mais elles semblent toutes cohérentes au 
regard des spécialités des chercheurs impliqués. Il importe de noter que ce thème est sans doute celui qui a la plus 
forte unité des trois proposés par d’ALITHILA. 

 Points forts et possibilités liées au contexte : 

L’ALITHILA a dans le domaine de l’édition et de la « transmission » un certain nombre de points forts qui 
doivent être privilégiés : l’articulation d’un des thèmes avec l’enseignement (master édition) ; l’intégration à des 
projets ANR (sont annoncés des prolongements de ces programmes ANR, « Mythalexandre » par exemple) ; 
l’importance de collaborations internationales structurées (ainsi, pour les médiévistes, un accord entre Lille 3, Milan, 
Rome et Liège autour des mises en prose) ; les liens avec les éditions du Septentrion, où en particulier une collection 
(la « Bibliothèque des seigneurs du Nord ») est en lien direct avec l’orientation éditoriale de ce thème 1. 

 Points faibles et risques liés au contexte : 

Il faudrait donner une importance plus également répartie à tous les sous-thèmes proposés. Dans le domaine de 
l’édition et de la transmission, l’activité — importante en qualité comme en quantité — se ramène essentiellement à 
la juxtaposition de projets sans réelles interférences entre eux, l’approche transséculaire et transgénérique 
caractérisant chacun d’eux. Le rapport ne permet guère de mesurer ce qu’est la réflexion globale de l’EA sur les 
problèmes de la circulation et de la transmission.  
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 Recommandations  

Il est nécessaire de théoriser davantage les notions fédératrices de ce thème (circulation, transfert, 
transmission), mais également les notions plus inédites comme les « humanités numériques » qui gagneront à être 
pensées comme des notions à même de fédérer le domaine des sciences humaines ; le danger serait de s’en contenter 
seulement comme d’outils d’édition. 
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Thème 2 du bilan : « Création » 

devenu dans le projet : « Travail et création (écriture, formes, concepts) » 

Nom du responsable : M. Yves BAUDELLE 

 

 Appréciations détaillées 
Le thème 2 du bilan regroupe, sous l’intitulé général « Création », explicité en « L’étude des textes produits et 

de leurs conditions de production », de nombreuses opérations de recherche visant à interroger la « poétique des 
genres » et d’autres catégories littéraires de manière « transséculaire », et souvent « dans une perspective 
comparatiste et transdisciplinaire ». 

Cette organisation ne se retrouve pas exactement dans les pages 12 à 14 du bilan, qui commencent par faire 
une place au « domaine des littérature française, francophone et étrangères contemporaines », à l’intérieur duquel se 
dégagent surtout des travaux dans le secteur de la littérature française contemporaine (incluant certaine 
francophonie du Nord, québécoise en l’occurrence). La revue Roman 20-50 témoigne de cette activité, et est 
particulièrement à saluer. S’y ajoutent de nombreuses publications, conférences, séminaires de recherche et de 
master, avec une expertise reconnue, notamment, dans la participation à des expositions, et des thèses relativement 
nombreuses (trois directeurs de recherche assurent repectivement la direction de 10, 6, 3, soit près de la moitié des 
thèses de l’unité de recherche). 

La composante RECIFE semble moins active et moins ambitieuse, avec un nombre de thèses en cours beaucoup 
moins élevé dans le domaine francophone « sud » - ce qui est inattendu compte tenu des viviers potentiels - même s’il 
faut encourager la structuration de La Tortue verte, revue électronique récemment créée. 

Le second secteur est la relation entre « littérature et arts », avec plusieurs travaux comparatistes ambitieux 
concernant l’esthétique, les écrits d’artistes et la poétique en général. 

Le troisième secteur est la « poétique des genres », ensemble délibérément transséculaire dans lequel l’unité 
de recherche a mis en évidence de nombreuses activités collectives à propos de la poésie (on parle ici à plusieurs 
reprises d’une « équipe », et les membres impliqués paraissent effectivement nombreux autant qu’actifs), et d’autres 
ensuite à propos du théâtre. 

Dans l’ensemble du bilan, ce thème 2 manifeste une activité abondante et souvent de grande qualité. Ici 
comme ailleurs toutefois, son organisation est peu hiérarchisée. Rien dans le bilan ne paraît correspondre à l’emploi 
du concept bourdieusien de « conditions de production » dans le sous-titre, sauf peut-être l’attention portée aux 
« réseaux d’imprimeurs » ; en revanche, études de métrique et prosodie, comparaisons intergénériques, études de 
textes méta-littéraires et de positions esthétiques émergent comme autant de spécialités. Il faut saluer les 
collaborations actives, notamment les « travaux structurés en XVIe-XVIIe s. », mais davantage de passerelles auraient 
pu être construites (La Tortue verte semble ainsi assez isolée). 

Pour autant qu’on puisse clairement les mettre à l’actif de ce thème 2 (car les pages consacrées aux 
« réalisations » ne sont malheureusement pas ordonnées en fonction des thèmes), il faut également noter 
favorablement les séminaires doctoraux autour du « nom d’auteur » et des « postures d’auteurs », l’investissement 
dans l’ANR EUROLAB à propos des « langues hybrides » et dans d’autres aspects de linguistique textuelle, les 
nombreuses collaborations hors ANR dans divers réseaux internationaux (notamment avec la Belgique, le Québec et 
l’Italie). 

En ce qui concerne la stratégie et les perspectives scientifiques pour le prochain contrat, le thème 2 reçoit un 
nouvel intitulé : « Travail et création (écritures, formes, concepts) », destiné à contribuer au « recentrage » du 
laboratoire « sur ses axes forts », selon les termes du dossier. La notion de travail est à entendre ici au sens de 
« travail (poétique) », ce qui ne va pas de soi, mais correspond en réalité à une perspectique de la MESHS : « Œuvres 
littéraires et artistiques – Processus de création ». 
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On y annonce notamment la poursuite des réflexions concernant la figure de l’auteur, qui auraient été 
jusqu’ici l’apanage du thème 3 : « l’auteur scientifique » et les figures individuelles d’auteurs (dossiers pour la revue 
Roman 20-50 ou monographies en préparation). 

Les projets du thème 2 sont par ailleurs regroupés en sous-thèmes qui ont vocation à approfondir les travaux 
du contrat précédent. Parmi eux, « Esthétique et éthique » (1 et 2) se promet d’innover sensiblement en s’intéressant 
aux relations entre doctrines économiques et littérature aux XVIIIe et XIXe s., de même qu’à « l’auteur scientifique », 
objets assez rapidement décrits, mais très prometteurs en soi. Le troisième sous-thème : « Création romanesque 
d’expression française » se fonde sur les réseaux de collaboration déjà construits par l’unité de recherche : poursuite 
de l’entreprise de la revue Roman 20-50, intérêt novateur pour les écrivains algérianistes. L’« exploration de la 
littérature de jeunesse » devrait déboucher sur des réalisations significatives, si l’on s’appuie sur le bilan et sur le lien 
avec un master. 

Conclusion 

 Avis global sur le thème : 

Sont regroupées dans le thème 2 de très nombreuses activités qu’un classement a réparties en 3 ensembles 
(domaine des littératures françaises, francophones et étrangères contemporaines ; littérature et arts ; poétique des 
genres, spécialement poésie et théâtre). L’ensemble du bilan du thème 2 ne donne pas le sentiment d’une orientation 
cohérente unique (on trouve ainsi dans le thème 3 un séminaire « Créer l’histoire », qui aurait pu relever du thème 
2), mais d’un éventail présentant quelques spécialités fortes. La reconfiguration du thème pour le prochain contrat 
assure néanmoins la continuité de divers travaux, consolide utilement des acquis et introduit quelques innovations 
prometteuses. 

 Points forts et possibilités liées au contexte : 

Le thème 2 est porté par des chercheurs dynamiques, très produisants pour la plupart. Il est structuré par 
quelques points forts. Le plus visible est le pôle constitué autour de la littérature française et francophone 
contemporaine (XXe-XXIe s.), avec notamment la revue Roman 20-50 et l’investissement de chercheurs 
particulièrement actifs. D’autres aspects (les travaux sur la poésie, les recherche en littérature et arts) sont 
également saillants. L’arrivée de nouveaux chercheurs a suscité de nouveaux objets pour le prochain contrat. Le 
resserrement relatif de l’éventail des projets est louable. 

L’appui sur des supports de publication périodique est un élément très positif. La qualité des éditeurs auxquels 
les publications sont confiées en est un autre. Un atout supplémentaire est offert par les affinités entre l’intitulé du 
thème et une orientation actuelle de la MESHS, ce dont on peut supposer que le thème profitera. Les relations 
internationales du laboratoire, sous la forme de réseaux déjà existants, seront un avantage, notamment avec 
l’Université Catholique de Louvain en contexte transfrontalier. 

 Points faibles et risques liés au contexte : 

La cohérence des différentes orientations du thème 2 n’apparaît pas de manière évidente, malgré le 
recentrage relatif qui est amorcé. Les projets ne mentionnent pas d’action stratégique particulière à l’international, 
et l’on peut s’inquiéter du départ de deux directeurs de ces recherches, ce qui, compte tenu de leurs activités 
importantes dans l’unité antérieurement, va créer un vide qu’il s’agira de combler. Cela concerne surtout les 
relations internationales et le recrutement des doctorants. 

Les revues Nord’ et Roman 20-50, diffusées par les Presses du Septentrion, ne sont pas disponibles en version 
numérique, même pour les contenus anciens. Le site de La Tortue verte, excellente initiative en soi, ne semble pas 
avoir disposé des moyens correspondant à ses ambitions. 
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 Recommandations : 

Le recentrage thématique devrait se poursuivre par une réflexion soutenue de l’unité de recherche, à propos 
de spécialités à mettre encore davantage en évidence, en évitant que de nouveaux objets, importés avec de 
nouveaux recrutés, n’augmentent l’éclectisme des recherches. Les dimensions innovantes sont néanmoins a priori 
bienvenues, si elles sont structurantes pour l’unité. Pourrait également être structurante l’inclusion plus nette, dans 
les recherches en littérature française et francophone des XXe et XXIe siècles, des travaux en littérature de jeunesse, 
d’une part, et en littérature francophone « du Sud », d’autre part. 

Pour maintenir le niveau d’excellence de ces recherches, il est essentiel que les postes de PR 9 / XXe soient 
pourvus à nouveau par des chercheurs actifs. 
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Thème 3 du bilan : « Textes et contextes » 

devenu dans le projet : « Littérature et histoire » 

Nom du responsable : Mme Fiona MC INTOSH-VARJABEDIAN 

 

 Appréciations détaillées 
Le thème « Littérature et histoire » s’efforce de recentrer l’ensemble intitulé « Textes et contextes » du 

précédent quinquennal. Le bilan fait apparaître de nombreuses initiatives qui se sont révélées fécondes, notamment 
un séminaire Lettres-Mathématiques et un programme de recherche international consacré aux Grandes figures 
historiques dans les lettres et les arts. Ces activités ont donné lieu à un grand nombre de publications de qualité. 

Le thème comprendra deux volets principaux pour le prochain quinquennal. Le premier, intitulé « Écritures de 
l’histoire », se compose principalement d’un séminaire traitant de la « Réception de l’Antiquité », d’un séminaire 
portant sur « Littératures et sciences humaines » et d’un projet d’édition de textes médiévaux dans l’optique d’une 
réflexion plus générale sur « la littérature de croisades ». Le second volet portera sur des « Figures historiques », 
principalement Alexandre le Grand et Romain Gary. Ce travail sur les « Figures historiques «  nourrira la revue en 
ligne Grandes figures historiques dans les lettres et les arts. 

Conclusion 

 Avis global sur le thème : 

« Littérature et histoire » apparaît comme le plus faiblement problématisé des trois thèmes qui sont proposés 
par ALITHILA. Il souffre en outre d’une dispersion des sous-thèmes proposés. Il apparaît donc fragile et semble avoir 
été construit par défaut, à partir de projets existants. Son unité organique ne semble pas avoir été pensée en 
profondeur. 

 Points forts et possibilités liées au contexte : 

La thématique de la réception de l’Antiquité fait partie, depuis plusieurs décennies, de l’identité forte 
d’ALITHILA et constitue l’une de ses spécificités, en particulier dans le domaine médiéval où cette orientation se 
trouve renforcée par la présence d’une ANR. Le point fort des projets présentés dans ce thème tient cependant 
surtout à la personnalité et au dynamisme de celles et de ceux qui les animent et les portent. 

 Points faibles et risques liés au contexte : 

Le thème « Littérature et histoire » présente des problèmes de conception et d’unité qui remettent en cause 
sa validité. Il peine à affirmer une singularité par rapport à d’autres équipes qui traitent du même sujet comme celle 
du CERILAC à Paris 7. Il apparaît plutôt comme un conglomérat d’activités diverses que relie trop vaguement l’idée 
d’histoire (Alexandre, Romain Gary). 

Il faudrait une définition plus précise du concept d’histoire tel qu’il est ici envisagé, faute de quoi tout, ou 
presque, est susceptible d’y être rattaché. Les recherches sur l’histoire religieuse associent un nombre important de 
chercheurs de l’EA et constituent un noyau solide, mais demeurent concentrées sur les XVIe et XVIIe siècles, les autres 
siècles ayant une implication relativement marginale, alors que les principales publications rattachées à ce thème 
témoignent d’un éclatement entre les siècles. Une partie importante des activités de cet axe repose en outre sur les 
projets de collègues qui viennent de quitter ALITHILA, ce qui déstabilise l’architecture d’ensemble. 
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Enfin, on ne saisit pas toujours en quoi ce thème se différencie véritablement des deux autres présentés par 
ALITHILA. Le projet consacré à Alexandre le Grand (III, 2, 2) semble par exemple être artificiellement séparé des 
projets du thème « Circulation-transmission », qui traite aussi en partie d’Alexandre le Grand (I, 1 et II, 1) ; de même 
pour la littérature de croisades, où l’édition (thème 1) est disjointe de l’étude (thème 3). 

 Recommandations : 

Le thème « Littérature et histoire » présente au total un caractère fragile du point de vue de sa cohérence et 
de ses contenus. Il faudrait soit en renforcer la problématisation et l’unité, soit tout simplement le supprimer et 
répartir son contenu entre les thèmes 1 et 2. Ou bien encore, on pourrait envisager, afin de sortir des impasses liées à 
la délimitation des domaines de recherche, une organisation d’ensemble qui comprendrait quatre thèmes. Le thème 4 
porterait plus spécifiquement sur la littérature des XXe et XXIe siècles. Certains points liés au contexte des revues et 
des collections liées directement ou indirectement à l’ALITHILA, et mentionnés dans la partie « bilan », mériteraient 
de figurer dans le projet, par exemple dans les thèmes 1 et 3 pour la « Bibliothèque des seigneurs du Nord » des 
éditions du Septentrion. 
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5   Déroulement de la visite 

Date de la visite 

Début : Mardi 5 novembre 2013 à 9h30. 

Fin : Mardi 5 novembre 2013 à 16h15. 

Lieu de la visite : 

Institution : Maison de la recherche de l’Université de Lille 3 (salles 013 et 015) 

Adresse : Domaine Universitaire du Pont de Bois 

 Rue du barreau 

 BP 60149 

 59653 Villeneuve d’Ascq Cedex 

Locaux spécifiques visités : Salle de réunion de la recherche. 

Déroulement ou programme de visite 

9h30- 10 h : huis clos du comité d’experts 

10h-11h45 : rencontre avec l’unité 

11h45-12h15 : rencontre avec les doctorants 

12h15-12h40 : rencontre avec Mme Cathrine DENYS, Vice-Présidente Recherche 

12h40-13h10 : rencontre avec Mme Catherine MAIGNANT, Directrice de l’ED 473 

13h10-14H : pause repas (buffet) 

14h-16 h15 : huis clos du comité d’experts. 
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6  Observations générales des tutelles 
 




















